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Emmaüs est la patrie de saint Cléophas, un des
disciples qui eurent le bouieulr de faire une grande
partie de la route de Jérusaleum à ce bourg en compa-
guie de leur divin Mattre, le jour de sa Résurrection.

E ar üs, le village.--E mans ou Cobèbeh, ainsi
que l'appellent les indigènes, est un de ces heureux
sites où l'on aime à s'arrêter et que l'on quitte avec
peine. Le village actuel occupe le sommet de h côte.
A en juger par les ruines qui. couvrent le sol, il a

*été assez considérable autrefois. Aujourd'hui, il n'y a
plus qu'une vingtaine de maisons habitées par de
pauvres fellahs (cultivateurs).

Emimaüs se trouve à environ trois lieues de marche
de Jérusalem.

Notre Gravure représente le Uouvent. La chapelle
et le couvent, assis sur un large méplat, sont d'an-
ciennes constructions remaniées par les Croisés.

Du couvent, à quelques pas, on peut aller vers le
Sud-Est, visiter les

Rutines de l'ancienne éylise d'Emmaus. Les
Pèlerins peuvent gagner là une Indulgence Plénière.
Ces belles ruines, situées eutre le village et le monas-
tère, sont à présent occupées par les Père3 de Terre-
Saiute (Estrait du GUmE IND.).
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